
294 LES ANNALES TÉR.ÉS:ENNES.

UNE VOIX (SOus le thédire).

Au fond des brûlants abîmes
Nous gémissons, nous pleurons;
Et pour expier nos crimes,
Loin de Dieu, nous y souffrons.

Hélas' hélas!
Few vengeur, de tes victimes
Les pleurs ne réteignent pas;.

Tuois voix.
Rêtas! hétes!!

Feu vengeuP, de e, vifetimee
Les pleurs ne t'éteignent pas.

ST-PAMr.
O homme, tu- écoutes aïvec stupeur les voiz plain-

!ives et les soupir& qui sélèvent do lieui denos expia-
tions, Sache que tu- es sur- le bordtde eet; aime, ha&
que heure tu peux y tomber; tu aes- retenauque par un
fil, le fil de la vie.. Comment. peuxt{u passe- tas.- joaurs
dans f'iniquité et te livrer sans. inquiétude aar fohesde
tes plaisim- (Sdinc.)4

Adieu ! je. rentte dam es: flammes et les souffmunesi
de ina prison. Puisses-tu profiter de ces avertisse-
ments? Puisses-tu te conmigeo-de tes habitudes funestes,
et renoncer. aux excès de ton intempérance. Adieu!
adieu F

VALIQUET.

O mes amis, à mon secours! à mon secours !......
Mon Dien4 aye. pitié demai..... Vite; vite;, ämon: se-
ou......., je:me sena faiblir.

(Sest amise auurentg il ch4aneellte, Aguste et Philippe

SGÈNE. fiL

S~r-Pher, Varroos; Ausi, Psnmme, AEPBoNSB
V-WTroe, Gamns; Arann,.B· NTAmN mT FAnAn

ALPHONSE.

Comme il est pâle et défait !


